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De gauche à droite, Marc Pottier, président de l'Esam C², Arnaud Stinès, directeur du site cherbourgeois, Benoît
Arrivé, maire, Catherine Gentil, maire adjointe à la culture et vice-présidente de l'Esam C² et Marie-Françoise
Lebonnois, présentent les nouvelles formations du site cherbourgeois de l'École supérieure d'arts et médias.

Cherbourg. Une épée de Damoclès pesait sur l'École supérieure d'arts et médias. Elle est levée

avec le développement de la classe prépa et la création d'un master Inventer le réel.

Fermeture évitée

L'École supérieure d'arts et médias de Caen-Cherbourg est née en 2011, de la fusion des écoles

des  Beaux-Arts  de  Cherbourg  et  de  Caen  (Esam  C²).  L'enjeu  devait  être  de  taille.

Malheureusement,  les deux sites  proposant  les mêmes formations n'ont  pas rendu celui  de

Cherbourg  attractif.  «  Sans  revoir  le  fonctionnement  complet  de  l'école,  le  site

cherbourgeois était appelé à fermer », avoue Catherine Gentile, vice-présidente de l'Esam C².

«  Une  nouvelle  répartition  des  formations  a  été  adoptée  dans  une  logique  de

complémentarité », précise Marc Pottier, président de l'Ecole supérieure.

Classe prépa renforcée

Elle  existe  à  Cherbourg  depuis  2014  et  «  c'est  la  seule  en  Normandie  à  préparer  aux

concours des grandes écoles d'art ». Elle a fait ses preuves avec 100 % de réussite. « Elle va

se développer. Son accès a été facilité, avec une procédure d'admission adaptée à titre

expérimental, pour trois lycées manchois qui ont une option arts plastiques. Devant le

résultat,  il  va  être  élargi  à  d'autres  lycées  »,  explique  Arnaud  Stinès,  directeur  de

l'établissement. La classe accueillait 23 jeunes à la rentrée 2016, ils seront 33 à la rentrée 2017

et 40 une fois atteinte la vitesse de croisière.

Master unique à Cherbourg

Autre nouveauté, l'actuelle formation de bac + 3 est supprimée. Elle est remplacée par une

formation de niveau master (bac+5), à la rentrée 2018, avec une préfiguration dès septembre

2017.  « Une formation en art  qui  prend appui  sur la  description,  la  documentation et

l'interprétation du monde contemporain et qui mettra en oeuvre une pédagogie inventive.

Ce master est baptisé Inventer le réel », poursuit Arnaud Stinès. Les étudiants commenceront

leur cursus à Cherbourg, le poursuivront à Caen et le termineront à Cherbourg, tout en pouvant

faire, entre-deux, une année à l'étranger. Une vingtaine d'étudiants seront concernés. «  Pas

question de vouloir faire du chiffre, mais de la qualité », promet-il.

Atouts précieux

Les  étudiants  bénéficient  non  seulement  d'une  qualité  de  vie,  de  logement,  de  travail

particulièrement  confortable  dans  l'ancien  hôpital  des  Armées,  mais  aussi  «  d'un

environnement propice autour  de l'image,  avec un nombre important  d'entreprises au

sein du site et le centre d'art contemporain, Le Point du jour, reconnu internationalement.

» Le tout pour un droit d'inscription de 600 € pour l'année.




